Des gestes qui ont des effets
	Faire le défi pissenlit 
Lancée il y a déjà deux ans par l’organisme Miel et Co à Portneuf, l’idée du Défi Pissenlits est de retarder la tonte des gazons de quelques semaines pour offrir une source importante de nourriture aux pollinisateurs, et ce, au moment où ils en ont le plus besoin, c’est-à-dire après l’hiver. 
Extrait tiré et adapté de DE NOMBREUSES MUNICIPALITÉS ET MRC DU QUÉBEC SE JOIGNENT AU DÉFI PISSENLITS!, COMBEQ
	Préserver des zones végétales
En novembre 2022, Montréal a dévoilé un plan de protection des pollinisateurs pour les cinq prochaines années. Parmi les actions qu’elle propose, la municipalité va accroître la superficie des milieux naturels protégés en les faisant passer de 8 à 10 % sur son territoire. 
Extrait tiré et adapté de Comment protéger les abeilles en ville? Cent Degrés
	Interdire les pesticides par les agriculteurs
L’Union nationale de l’apiculture française demande l’interdiction des insecticides néonicotinoïdes : ces produits sont néfastes pour les pollinisateurs, mais également pour un ensemble de composantes de la biodiversité comme des études de plus en plus nombreuses en attestent.
Extrait tiré et adapté de PESTICIDES ET ABEILLES, UNAF

	Planter des espèces mellifères dans son jardin
Les plantes mellifères sont les plantes (fleurs, arbres, arbustes) qui produisent de bonnes quantités de nectar et de pollen de qualité pour subvenir aux besoins alimentaires des pollinisateurs.

Les pollinisateurs vont venir sur ces plantes pour récolter le nectar et le pollen nécessaire pour se nourrir, et vont à leur passage disséminer le pollen de fleur en fleur, participant ainsi à leur fécondation et donc à la reproduction des plantes.
Extrait tiré et adapté de Cultiver des plantes mellifères pour contribuer à la sauvegarde des pollinisateurs, Fondation pour la nature et l’homme
	Installer des ruches en ville
L'apiculture urbaine s'inscrit dans un mouvement mondial pour la sauvegarde des abeilles. Par leur travail de pollinisation, elles contribuent en contrepartie à la reproduction des végétaux et à l’abondance des récoltes urbaines. 

Mais ce n'est pas tant parce que la ville constitue un refuge pour les abeilles que l'apiculture urbaine peut contribuer à la sauvegarde de cet insecte. C'est surtout parce que cette pratique est une occasion de sensibiliser les populations urbaines aux causes du déclin des abeilles, de rebrancher les urbains à la source de leur alimentation, de transmettre des savoirs en apiculture et de promouvoir la biodiversité.
Extrait tiré et adapté de Apiculture urbaine, Cultive ta ville
	Manger bio
Manger bio signifie manger des œufs, des produits laitiers, des fruits, des légumes, de la viande et autres aliments provenant d’une agriculture biologique.

En agriculture bio, le recours aux rotations diversifiées de cultures favorise la biodiversité en permettant de multiplier les espaces naturels où les abeilles peuvent puiser en toute quiétude leurs ressources alimentaires, comme le pollen, qui demeure leur unique source de protéines.
Extrait tiré et adapté de Manger bio : un choix sensé pour la sauvegarde des abeilles, Québec Bio
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